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arrest 

DE  LA  COUR 

DE  PARLEMENT 

DE  TOULOUSE 

. , ‘ \ 

QU I annulle  un  Decret  de  î’Inquifition  de  Rome , du 
14.  Juillet  1715.  rendu  contre  lïnftmdion  Paftorale 
de  Monfeigneur  l’Evêque  de  Rodez  , pour  la  Con-  '/ 

damnation  du  Traité  des  Ades  Humains , didé  m 
College  de  Rodez  par  le  P.  Cabrefpine  Jefuite^ 
tan 


A TOULOUSE, 

Chez  Glande-Gilles  Le  camus,  feul  Imprime*# 

du  Roy  & de  la  Cour. 
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ARREST 

DE  LA  COUR 

- . • . . ..  *T  j . | , 

DE  PARLEMENT 

DE  TOULOUSE. 

_ • 

Jgt/ J amulle  un  Decret  de  VInquifition  de  Rome , d#  14; 
Juillet  1723.  ITnjlrucîion  Pajlorale  de  Mon* 

feigneur  l Evec^ue  de  Rodez»  , "pour  la  Condamnation  du 
Traité  .des  Afles  Humains , au  College  de  RodeZ 
parle  P.  Cabrefpine  Je  fuite  , /’æ»  1722. 

Du  23,  Aoufl  1723. 

Extrait  des  Regifîres  de  Parlement, 

• . . 

CE  jour  les  Gens  du  Roy  font  entrez,  Sc  le  Procureur 
General  du  Roy  portant  la  parole  a dit 

Il  eft  tombé  entre  nos  mains  un  Ecrit  ou  Decret 
de  rinquifîcion , intitulé , Decretum  Feriâ  iry.  die  44.  Juin 
î723*  commençant  par  ces  mots  ; Sacra  Congre gatio  \ êc 
continuant  : Secundum , Jub  titulo  , Ordonnance  ôe  Inftru- 
£lion  Paftorale  de  Monfeigneur  l’Evêque  & Comte  de  Rodez? 
êc  Unifiant  par  un  Article  qui  commence  pat  ces  mots  ; Ho$ 

A ij 


. JLioerîe\ 
Me  l’Eglife 
Gallisme  , 
Tome  i 
Chap.  10. 

h 4îS- 


h a que  Libellas  fie  prohtbhos  & dtamnatos  eadem  S&erfa 
Congre gatio  , &c.  & fi  ni  (Ta  ne  ; Sed  ipjos  ordmanu  Locommi 
a ut  ti&reticœ  prœvitaîü  inquififonbus  , fiatim  & cum  efi  eclu> 
trœdeu  & configure  teneatur  jub  fœnis  tn  indice  Libro- 
mm  prohibitorum  contentif , qui  a ei  depuis  peu  publie  & 
Rome  , & qui  condamne  une  Ordonnance  ou  loftru&ion 
Paftorale  de  M l’Evêque  de  Rodez,  pour  la  Cenfure  d un 
Traite  des  A été  s Humains  , dt&é  en  Tannée  1722.  dans  le 
College  de  la  Ville  de  Rodéz , par  les  P.  Cabrefpine  , Jefuite» 

Ce  Tribunal , en  déclarant  que  la  condamnation  de  ce 
Traité  renferme  des  Opinions  &ô  une  Doctrine  téméraire^ 
n’approuve  nrn’autorife  lesd  ropo/kions  &T  les  Opinions  con- 
damnées  j mais  il  fe  referve  le  Droit  d’en  connoître  & d’eri 
porter  Jugement , s’il  l’eftime  neceflaire. 

Sans  nous  arrêter  à la  Cenfure  que  i’Inquifition  fit  autre- 
fois j des  Arrefts'.  rendus  par  le  parlement-de  Paris,  il  fuffit  à 
la  France  , peur  ne  pas  reconnortre  ceTribunal , que  les  Ou- 
vrages de  MLle  Préfident  de  Thou,  & fes.Libertez  de  l’Eglîfe 
Gallicanne  , y ayent  été  condamnées.  M l’Evêque  dé  Rodez  » 
après  avoir  pris  inutilement  toutes  les  mefures  que  la  charité 
Chrétienne.  5c  Paftoraîè  luy  avoienrinfpirées , pour  engager 
l’Auteur  à un  defaveu  dfc  fes  erreurs  , éprouve  luy’-  même 
qu’on  défavouë  &T  qu’on  flétrir  à Rome  l! Ordonnance  qu’il 
avoit  rendue,  pour  maintenu:  la  pureté  de  la  Morale  dans  foh 
Diocéfe.  Le  Tribunal' qui  le  condamne  avec  les  qualifications 
les  plus  injurjeufes- aa-Caradere  EpUcopai , fe  flate.-c.il  qu’on 
oubliera  dans  îe  Royaume  , quê  fon  étabîiflement  y fut  ren- 
verfé , pour  ainfi  dire  K dés-Xa  naifîance  que  l'autorité  - 
dé  l’Inquiiitïoa-de  Rome  y.  fera  toujours  regardée  comme’ 
également  contraire  aux  Loix  fondamentales  de  l’Etat  y aux' 
Saints  Décrets  SI  aux- Li  bercez  de  TEglife  Gallicanne  ? On 
condamne  le  Mandement  d’un  Evêque,  fans  îè  citer  ni  'fans 
l’entendre.  Le  mépris  d’une  coridÜLon  aüfîî  efTentieHë  a tous' 
les  Jugpmens  , diTpenfé  fuffifamment- la  Cour  d "examiner  ^ 
pouc  là  fùppreflibn  dé  ce  Decret  , les  nuîlitez  qu’il  renferme,, 
d'ailleurs.,  par  ilnccmpetance  dés  J âges  qui Dont  rendue. 


#£re:  Miniffêre  s’élève  également  centre  l’entreprife  de 
ÎTnqmfîcion , fur  le  droit  le  plus  faeré  de  là  Jurifdiâion  EpiD 
eopale.  Il  femble  qu’elle  coméfte  que  Tlnftirution  des  Eve. 
que  s (bit  de  Droit  Divin  , en  fuppofarit  qu’il  ne  leur  appar- 
tient pas  de  juger  des  matières  de  D canne  & de  la  Foi, 
Il’Inqu’fition  fe  referve  de  porter  fon  Jugement  fur  les  Propo- 
rtions condamnées  par  M*  l’Evêque  de  Rodez  : Sancta  Con - 
gregatio  deAarat  pu  prœfens  Jjecreturn  prohibitions  fecundi 
7x  ewncifitù  LibeLis,non  approbare  ne  que  reprobare  Propcft- 
fiones  & Gppiniones dxmnatas , Jed-Juper  illis  oognitionen» 
& judicium , quatenus  opus  juenP^  fibi  rejervare. 

Ce  Tribunal  voudroit  dépouiller  les  Evêques- T ces  Juges 
naturels  de' la  Doéfrine,  de  la  Juriidiaion  que  Dieu  leur  a 
confiée:  de  par  confèquent  infeparable  de  l’Ordre  Epifcopal, 
Il  vçudroit  rompre  l’harmonie  de  la  Foi;  déchirer  le  voile  du» 
Temple,  de.  divifer  la  robe  de  Jésus  -Christ  , en . e frayant 
de  rendre  les  Jugements  des  premiers  Palpeurs  méprifabies  a 
leurs  Troupeaux.- 

Ce  Decret  fape  dans  fes  fondement,  Pordre  de  là  Hiérar- 
chie de  PEglife.  Les  Droits  de  la  Province  Ecclcfiaftique  y* 
font  méprifez  - l’autorité  légitimé  du  Concile  provincial  y e& 
facrifîée  àToftenracion  de  ce  Tribunal, 

L’Etat  & PEgHfe-  ont  un  égal  intérêt  à prévenir  le  retoüç 
des  conteftations  terminées  autrefois  par  les  Arrêts  folemnels’* 
rendus.aprés  avoir  eonfuîté  la  Sorbonne.  Rome,  uniquement 
occupée  d’étendre  fon  autorité,  fe  flatoit  que  le  Saint-Siege* 
avoit  le  privilège  de  juger  les  Controverfes  en  matières  dé  la 
roi  : Ad  Sedem  Apojlolicam  divin*  wmutabili  Privilégia* 
ipeclat  de  ÇPontroverjiis  Fidel  judicare . La-Sorbonne  marqua 
le  faux'  de  cette  Proportion  , qui  donnoit  l’excluiion  aux» 
Evêques  : H*c  Propofltio\  mMenus  exclu-dit  ab  Epi/copi? 
(F  Concilié  , et'uvm  genernlibûs  y judïcandP de  f idtùQon'fro^ 
njerfiii  j auforitatem  quam  h ab'-e ni  immédiat é-À  Cbrijîô , fâlj & 
ej ? 5 tcmrarià<&  errbnea , verbv  DeP  contraria , DoUrimm^ 
rénovât  nvtus  d F iïOîiliAte'réprobnïMWï 
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ancien,  l’ordre  publie  feront-ils  impunément  violez?  Quel 
plus  digne  objet  pour  la  Juftice  fuperieure  que  de  veiller  aux 
interets  de  la  Religion  ? Quel  plus  julte  mouvement  la  Cour 
peut-elle  écouter,  que  celui  de  maintenir  les  Loix  du  Roy- 
aume 8c  celles  de  l’Eglife  ? Pemnet  enim  etd  Reges  ne  quid 
innovetur  advenus  antiquum  ordinem  & fiatum  publicum  » 
qui  non  tantum  in  Adagifiratibm  , Jed  etiam  in  Sacris  & 
Sàcerdotibm  confijlit. 

Nous  requérons  la  Cour  d’ordonner  que  le  Decret  rendu 
par  rinquifition  le  14.  du  mois  de  Juillet  dernier,  fera  fupprimé; 
auquel  effet  d enjoindre  à tous  détenteurs  de  l’Original  8c  des 
Exemplaires  , de  les  rapportée  au  Greffe  de  la  Cour  dans  hui- 
taine, à peine  de  mille  livres  8c  autre  arbitraire;  8c  faute  de 
ce  faire,  ils  feront  faifîs  la  parc  où  ils  feront  trouvez  ; 8c  faire 
deffenfes , fous  les  mêmes  peines , à tous  Imprimeurs,  Libraires, 
Colporteurs  8c  autres  de  les  imprimer,  vendre  8c  autrement 
diftribuer,  8c  à tous  Archevêques  8c  Evêques  , leurs  Grands 
Vicaires  8C  Officiaux,  aux  Reéteurs  8c  Suppôts  des  Uniyer- 
ffkez,  8c  à toutes  autres  perfonnes  du  ‘Redore  de  la  Cour,  de 
recevoir , faire  publier  8c  executer  aucuns  Decrets  8i  autres 
A&es  émanez  de  la  Congrégation  8c  Inquifîtion  de  Rome 
Enjoindre  a tous  Imprimeurs  8c  Libraires  d’obferver  les  Re- 
glemens  fur  le  fait  de  l’Imprimerie , fous  les  peines  y conte- 
nues, 8c  autre  arbitraire,  8c  ordonner  que  des  contraventions 
à l’Arrêt  que  la  Cour  va  rendre,  il  en  fera  enquis  par  les 
Commiffaires  qu’il  luy  plaira-  de  nommer. 

Le  Procureur  Général  Roi  retiré , ayant  biffé  les  Requifi- 
dons  8c  ledit  Decret  fur  le  Bureau  ; 

LA  COUR;  faifant  droit  fur  les  Requifitions  du -Pro- 
cureur Général  du  Roi  Ordonne  que  ledit  Ecrit  ou  pré- 
tendu Decret  de  1 Inquifîtion , du  14.  di?  mois  de  Juillet 
dernier  , fera  8c  demeurera  fupprimé  : auquel  effet  enjoint  à 
COUS  détenteurs  de  l’Original  8c  des  Exemplaires  dudit  prétem 
du  Decret , de  le  remettre  au  Greffe  de  la  Cour , dans  huitaine, 
â peine  de  mille  livres,  8c  autre  arbitraire;  faute  de  quoi  ils 
feront  faifis  la  part  ou  ils  feront  trouvez.  Fait  deffenfes , fous 
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les  memes  peines;  a tous  Imprimeurs,  Libraires,  Colporteurs 
& autres , de  les  imprimer , vendre , débiter  ôc  autrement  dif- 
icri  uerj  & à tous  Archevêques  & Evêques,  leurs  Grands 
Vi  aires  & Officiaux,  aux  Reêteurs  Suppôts  des  Univer- 
fitez,  & a toutes  autres  perfonnes  du  Refforc  de  la  Cour  * de 
recevoir , faire  publier  & exécuter  aucuns  Decrets  autres 
A clés  émanez  de  la  Congrégation  & Inquifition  de  Rome. 
Enjoint  en  outre  ladite  Cour  à tous  Imprimeurs  & Libraires 
d’obferver  les  Reglemens  fur  le  fait  de  l’Imprimerie,  fous  les 
peines  y contenues,  & autre  arbitraire.  Ordonne  que  des 
contraventions  au  prefenc  Arrêt  il  en  fera  enquis  par  le  pre- 
mier Magiftrat  Royal  requis,  qu’elle  a commis  & commet, 
& que  des  Copies  dûëment  collationnées  du  prefenc  Arrêt 
feront  envoyées,  à la  diligence  du  Procureur  Général  du 
Roi , dans  tous  les  Baillages , Senéchaufïes  & autres  Judica- 
tures  Royales  du  RefTort,  à l’effet  d’y  être  publié  &:  enre- 
giftré , à la  diligence  des  Subftitucs  dudit  Procureur  Général 
du  Roi  s lefquels  feront  tenus  de  certifier  la  Cour  de  leur& 
diligences  dans  quinzaine.  Prononce’  à Touloufe  eu 
Parlement,  le  23.  Aoufti723.  Collationné,  Lave  dan. 
Controllé,  Courburier.  Jldonfieur  DE  CE  LE3  S 
Rapporteur* 

Collationné  par  fdous  Conjeiller.Secretaire  du  Roi) 
Jldaifon  & Couronne  de  France  en  la  Chan* 
ce  lier  te  de  Languedoc » 


